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Deuxième du contre-la-montre olympique, Marlen Reusser a voulu rendre hommage à son entraîneur

«Je lui donne ma médaille!»

Cyclisme L Tout à sa joie de sa 
médaille d’argent olympique, 
Marlen Reusser était prête à 
l’offrir à l’entraîneur national. 
«Je ne garde pas cette médaille, 
je l’offre à Edi Telser», lâchait 
la Bernoise au micro, quelques 
minutes après avoir reçu sa 
breloque.

L’entraîneur national, déjà 
récompensé par un triplé his-
torique en VTT féminin la 
veille, récolte de nouveaux 
lauriers avec la deuxième 
place de Marlen Reusser dans 
le contre-la-montre. «On doit 
décorer cet homme. Je lui 
 don ne ma médaille», a-t-elle 
 déclaré.

Enormément de patience
L’Italien Edi Telser, le faiseur 
de médailles, a secoué la tête. 
«C’est complètement fou. Voilà 
comment Marlen peut être. 
Elle arrive souvent avec des 
idées qu’il faut corriger. Cette 
histoire de don de la médaille 

en est une…» Et avec une mine 
sérieuse, il a précisé: «Une mé-
dail le qu’on a gagnée soi-
même, on ne peut pas l’offrir. 
Je ne l’accepte pas, et on ne 
peut pas l’accepter.»

Marlen Reusser, qui ne s’inté-
ressait pas au sport cycliste il y a 
cinq ans lors du dernier contre-

la-montre olympique (lire ci-des-
sous), tenait à remercier l’entraî-
neur national. Il sait parfaitement 
composer avec ses démons. «Par 
exemple, dans les descentes, je 
suis souvent paniquée, je frôle les 
limites émotionnelles, je pleure. 
Edi sait exactement comment il 
doit me récupérer. Et il a beau-

coup, énormément de patience 
avec moi.»

A la reconnaissance du par-
cours olympique, le duo a ainsi 
beaucoup investi dans la tech-
nique des virages en descente. 
«A haute vitesse, Marlen ne 
trouve souvent pas le bon point 
de freinage et ne sait pas quand 

il faut à nouveau laisser aller», 
a expliqué Edi Telser.

Problèmes de casque
Marlen Reusser n’a commencé 
à songer à une médaille olym-
pique qu’en 2019. «J’ai alors été 
longtemps persuadée que j’en 
étais capable, avant de douter à 

nouveau sérieusement quand 
j’ai vu le tracé.» La montée raide 
n’était pas absolument dessinée 
pour ses qualités. C’est pour-
quoi elle s’est raccrochée à la 
devise: «Plein gaz dans les des-
centes. Ou ça passe sur ce par-
cours, ou je dois encore patien-
ter quelques années.»

Elle est aussi revenue sur les 
problèmes rencontrés avec son 
casque. «Nous avons connu di-
vers problèmes aujourd’hui. Je 
sais qu’une course parfaite 
n’existe pas, il y a toujours des 
tracas. Comme j’ai rassemblé mes 
cheveux sous le casque, la visière 
a appuyé sur mes yeux. Ainsi, ma 
vue a été fortement perturbée, 
c’est pourquoi j’ai déchiré ma vi-
sière en route. Mon maillot s’est 
aussi comporté comme une sorte 
de parachute. Je pensais: si je 
remporte une médaille c’est 
parce que mes jambes sont vrai-
ment bonnes!» L ATS

CLASSEMENTS
Dames. Contre-la-montre, 22,1 km: 1. An-
nemiek van Vleuten (NED) 30’13’’ 
(43,833 km/h). 2. Marlen Reusser (SUI) à 
56’’. 3. Anna van der Breggen (NED) à 
1’02’’. 4. Grace Brown (AUS) à 1’09’’. 5. 
Amber Neben (USA) à 1’13’’. 6. Lisa Bren-
nauer (GER) à 1’57’’. 7. Chloe Dygert (USA) 
à 2’16’’. 8. Ashleigh Moolman (RSA) à 
2’24’’. 9. Juliette Labous (FRA) à 2’29’’. 10. 
Elisa Longo Borghini (ITA) à 2’47’’. 25 
concurrentes au départ et classées.
Messieurs. Contre-la-montre, 44,2  km: 1. 
Primoz Roglic (SLO) 55’04’’ (48,160 km/h). 
2. Tom Dumoulin (NED) à 1’01’’. 3. Rohan 
Dennis (AUS) à 1’04’’. 4. Stefan Küng (SUI) 
m.t. 5. Filippo Ganna (ITA) à 1’06’’. 6. Wout 
van Aert (BEL) à 1’41’’. 7. Kasper Asgreen 
(DEN) à 1’48’’. 8. Rigoberto Uran (COL) à 
2’15’’. 9. Remco Evenepoel (BEL) à 2’17’’. 
10. Patrick Bevin (NZL) à 2’20’’. Puis: 12. 
Geraint Thomas (GBR) à 2’42’’. 27. Richie 
Porte (AUS) à 5’49’’. 39 coureurs au départ, 
38 classés. Abandon: Ion Izagirre (ESP).

Lors des Jeux de Rio, Marlen Reusser ne s’intéressait pas au vélo. Cinq ans plus tard, la voilà médaillée olympique. Keystone

Fille d’agriculteurs bernois, médaillée d’un autre bois
La Bernoise, bientôt trentenaire, est 
devenue vice-championne olym-
pique, quatre ans seulement après 
ses débuts dans la discipline.

Elle ne se trouvait même pas devant 
sa télévision pour les épreuves de 
cyclisme des Jeux olympiques de Rio 
en 2016. «Je n’étais pas très fan», a 
rappelé hier Marlen Reusser, mé-
daillée d’argent du contre-la-montre 
de Tokyo. Le vélo? Dans un premier 
temps, l’ex-présidente des Jeunes 
Verts du canton de Berne le consi-
dère principalement comme un 
moyen de locomotion écologique 
auquel elle avait pris goût lors d’un 
séjour linguistique en Suisse ro-
mande dans une famille très spor-

tive, expliquait-elle à Schweizer Illus-
trierte l’année passée.

Obligée de renoncer à l’athlétisme 
et la course à pied en raison d’une 
opération à la cheville, la triathlète 
du dimanche se décide à prendre sa 
première licence cycliste en 2017. 
Championne nationale du contre-la-
montre d’entrée de jeu, elle connaît 
un violent coup d’arrêt 12 mois plus 
tard, avec plusieurs fractures à la clé 
(bassin, sacrum, 5e vertèbre lom-
baire). Pour ses premiers champion-
nats du monde, cinq mois seulement 
après sa chute, l’amateure se classe à 
un prometteur 17e rang dans sa dis-
cipline favorite. Habituée à pédaler 
seule dans la campagne emmenta-
loise, la grande Marlen Reusser 

(1 m 80) s’épanouit moins dans les 
courses en ligne. «J’ai détesté mon 
baptême du feu dans un peloton. 
Jouer des coudes, ce n’était pas pour 
moi (…). Je pourrais écrire un livre 
sur ce que je dois encore améliorer 
pour les épreuves en ligne», relevait-
elle dans un portrait de l’Aargauer 
Zeitung, où elle se décrivait comme 
une «exotique dans le cirque du vélo».

Arrive 2019. Invitée à intégrer 
l’équipe du Centre mondial de cy-
clisme à Aigle, Marlen Reusser prend 
le pari de mettre son métier entre 
parenthèses afin de se consacrer ex-
clusivement au sport professionnel. 
La médecin assistante en chirurgie, 
qui retourne vivre dans la ferme de 
ses parents pour des raisons finan-

cières, opère une mue spectaculaire. 
Les médailles ne tardent pas à tom-
ber: l’argent aux mondiaux 2020 et 
le bronze des européens, la même 
année. Le métal olympique n’est que 
la suite logique d’une impression-
nante ascension, marquée du sceau 
de la fraîcheur. «Alors que certaines 
athlètes peuvent avoir de la peine à se 
motiver après tant d’années dans le 
milieu, je me réjouis pour chaque 
course», disait-elle à la presse aléma-
nique avant son périple au Japon

Entrée dans une nouvelle dimen-
sion, Marlen Reusser rêve mainte-
nant de devenir championne du 
monde du contre-la-montre, le 
20 septembre, soit le jour de son 
trentième anniversaire. L PSC

STEFAN KÜNG CHOCOLAT
La déception doit être particulièrement amère 
pour Stefan Küng. Le Thurgovien a échoué à la 
4e place du contre-la-montre les Jeux olym-
piques à 40 centièmes du bronze, remporté par 
Rohan Dennis. Au dernier temps intermédiaire, 
il était déjà quatrième mais avec plus de 
3’’d’avance sur l’Australien. Toutefois le rouleur 
des Antipodes a réussi une meilleure fin de 
course sur le circuit du Mont-Fuji que le cham-
pion d’Europe alors que l’Italien Filippo Ganna, 
troisième, perdait toutes ses chances. Le titre 
revient à un autre Slovène avec un temps ca-
non: Primoz Roglic. Ce dernier tient enfin un 
grand succès après avoir dû manger quelques 
couleuvres. Cette fois-ci, il n’a pas lâché son os, 
passant avec le meilleur temps à tous les poin-
tages intermédiaires. Tom Dumoulin a com-
plété le podium en remportant l’argent. ATS

Un relais sixième, mais un relais de tous les records
Natation L Le relais suisse n’a 
pas déçu hier même si la mé-
daille était inatteignable.

Le relais 4x200 m libre helvé-
tique a terminé 6e de la finale 
des JO de Tokyo hier, remportée 
par la Grande-Bretagne. Anto-
nio Djakovic, Nils Liess, Noè 
Ponti et Roman Mityukov ont 
battu leur record de Suisse, Dja-
kovic s’appropriant également 
le record national du 200 m.

Djakovic, Liess, Ponti et Mi-
tyukov ont réalisé un chrono 
de 7’06’’12 dans cette finale, 

améliorant de 0’’47 la marque 
établie la veille au soir en sé-
ries. Leur performance est 
d’autant plus remarquable que 
les nageurs se montrent d’habi-
tude plus lents lors des sessions 
matinales.

Antonio Djakovic avait lancé 
ce relais sur des bases idéales, 
nageant en 1’45’’77. Neuvième 
sur 400 m dans ces joutes avec 
un record de Suisse à la clé, le 
Thurgovien de 18 ans bat ainsi 
de 0’’03 le record national que 
Dominik Meichtry avait établi 
avec une combinaison en poly-

uréthane lors des JO de Pékin 
2008.

Après le 400 m  lundi, le 
200 m pour Ariarne Titmus: 
l’Australienne est en train de 
devenir la reine des épreuves de 
natation de ces JO. Plus que son 
doublé 200/400 m, c’est sa sé-
rénité à toute épreuve, à seule-
ment 20 ans, qui impressionne. 
Comme en finale du 400 m, elle 
est partie lentement sur 200 m 
et pointait encore en 3e position 
à l’attaque de la dernière lon-
gueur. L’Américaine Katie Le-

decky aura du mal à la croire. 
Deuxième du 400 m, elle a ter-
miné à la 5e place du 200 m, 
loin de celle qui est en train de 
lui piquer de la vedette, même si 
elle a remporté plus tard le 
1500 m. L ATS

CLASSEMENTS
Finales: Messieurs. 200 m papillon: 1. 
Kristof Milak (HUN) 1’51’’25 (record olym-
pique). 2. Tomoru Honda (JPN) 1’53’’73. 
3. Federico Burdisso (ITA) 1’54’’45.
4 x 200 m libre: 1. Grande-Bretagne (Tom 
Dean, James Guy, Matthew Richards, 
Duncan Scott) 6’58’’58 (record d’Eu-
rope). 2. Team Russie (Martin Malyutin, 

Mathias Flückiger 
de retour au pays
VTT   L  Mathias Flückiger 
(33 ans) est le premier médaillé 
suisse des JO de Tokyo à rentrer 
au pays. Le Bernois a atterri à 
Kloten mercredi après-midi, 
deux jours après avoir fini 2e du 
cross country en VTT.

Il a f ièrement présenté sa 
médaille d’argent à sa famille, 
ses amis et ses fans. «Je vais ac-
crocher cette médaille à un en-
droit spécial. Je la regarde tou-
jours volontiers et j’ai la chair de 
poule, parce que de si beaux 
souvenirs me viennent en mé-
moire», a dit le coureur. L ATS

JE

UX  OLYMPIQUES

TOKYO  2020

«Dans les  
descentes,  
je suis souvent 
paniquée» 
 Marlen Reusser

Ivan Girev, Evgeni Rylov, Mikhail Dovga-
lyuk) 7’01’’81. 3. Australie (Alexander 
Graham, Kyle Chalmers, Zac Incerti, Tho-
mas Neill) 7’01’’84. Puis: 6. Suisse (Anto-
nio Djakovic, Nils Liess, Noè Ponte, Ro-
man Mityukov) 7’06’’12 (record de 
Suisse, ancien 7’06’’59 la veille).
Dames. 200 m libre: 1. Ariarne Titmus 
(AUS) 1’53’’50 (record olympique). 2. 
Siobhan Bernadette Haughey (HKG) 
1’53’’92. 3. Penny Oleksiak (CAN) 
1’54’’70. Puis: 5. Kathleen Ledecky 
(USA) 1’55’’21.
1500 m libre: 1. Kathleen Ledecky (USA) 
15’37’’34. 2. Erica Sullivan (USA) 
15’41’’41. 3. Sarah Köhler (GER) 
15’42’’91.
200 m 4 nages: 1. Yui Ohashi (JPN) 
2’08’’52. 2. Alex Walsh (USA) 2’08’’65. 
3. Kate Douglass (USA) 2’09’’04.


